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LA CROIX-ROUGE SUISSE ET LES FILMS HENRY BRANDT PRESENTENT

«POURQUOI PAS VOUS?»

Musique Julien-Frangois Zbmden

Voix: Marc Fayolle

Assistant: Jean Bernasconi

Production et
realisation: Henry Brandt

Comme nous l'annoncions dans notre precedente
edition, le nouveau film de la Croix-Rouge suisse
«Pourquoi pas vous? » realise ä l'occasion du Cen-
tenaire de la Croix-Rouge, a ete presente en premiere
vision ä Berne, au Cinema Rex, le 13 juin 1963.

Creee par le cmeaste neuchätelois Henry Brandt,
cette bände d'une duree de projection de 18 minutes est
consacree tout particulierement au travail des collabo-
rateurs volontaires de la Croix-Rouge suisse et retrace
leurs interventions de chaque jour, a la ville ou ä la
campagne. Nombreux sont ceux et Celles qui reguliere-
ment donnent genereusement de leur temps, de leur
affection, de leur sang aussi pour secourir le malade,
l'infirme, 1'isole, le vieillard, le refugie lomtam. Quoi-
que «nombreux», lis sont cependant msuffisants en
regard des besoms qui eux croissent continuellement.

C'est pourquoi, en cette annee commemorative, la
Croix-Rouge suisse fait un effort particuher pour
augmenter les rangs de ses collaborateurs. Le film en
question, qui sera projete dans les prmcipaux cinemas
du pays, vise precisement ä susciter le concours de
bonnes volontes nouvelles, l'adhesion de ces collaborateurs

benevoles dont la Croix-Rouge suisse aura grand
besoin ces prochaines annees pour remplir les täches de

plus en plus vastes qui l'attendent sur le plan national
et international.

— « J'ai essaye, dit Henry Brandt, de faire de ce film
quelque chose de vrai. A cet effet, fai parcouru tout le

pays. J'ai mene une longue enquete pour apprendre ce

que c'est en fait que la Croix-Rouge. Mon film tout en
montrant le vrai visage de la Croix-Rouge doit aussi
etre un cri d'alarme. »

Et Henry Brandt l'a plemement reussi ce film «vrai»
qu'il souhaitait creer. Un film vrai, un film parlant, un
film emouvant, un film qui ne peut laisser personne
indifferent.

Destine aux trois regions lmguistiques de notre
pays, c'est reellement un film « suisse » dont les pro-
tagonistes s'expriment chacun dans sa langue, avec ses

mots de tous les jours. L'on y voit vivre, souffrir, agir
ceux qui aident et ceux qui sont aides.

S'll se veut un en d'alarme aussi, c'est qu'ä cote
des innombrables bonnes volontes qui se manifestent au
lit du malade, au cöte de l'infirme, derriere la fagade
d'un höpital ou au domicile d'un vieillard isole, il existe
encore trop d'mdifference aux miseres cachees.

On court ä ses affaires, ä ses emplettes, on est presse
Presse d'attraper « son tram », d'arriver ä temps ä la

gare, au bureau, ä l'usme. Chacun passe, sans se sou-
cier de ceux qu'il cotoie Les autos roulent, les agents
reglent la circulation, on va droit son chemm.On oublie,
on ignore tout simplement que d'autres auraient besoin
de nous, de notre aide, meme s'll s'agit d'une toute
petite aide

Notre pays n'est pas sans problemes Amsi celui de
la vieillesse.

Les vieux! Ecoutons-les parier:

— « C'est pas de grandes choses qu'on a besoin... On
en demande pas tant. De toutes petites choses, d'un sou-
rire, d'une voix amie, d'une oreille qui sait ecouter pour
transformer une existence. On attend quelqu'un, on
i'est plus seul pour toujours. On ne sait pas ce que
c'csi d'etre seul pour toujours. On ne sait pas ce que
c'est d'etre seul, toujours seul... Alors quelqu'un pense
a moi, quelqu'un m'aime encore.

— Et quand on est aveugle, quelqu'un peut venir
vous prendre par le bras et vous conduire dans le
monde des vivants... »

Ce quelqu'un ce sont les assistantes, les assistants
benevoles de la Croix-Rouge qui se rendent au domicile
des personnes seules, des infirmes.

15



Le sang qu'ils ont genereusement donne a permis de
realiser l'impossible: une operation ä coeur ouvert.

On court ä ses affaires, on est presse. Chacun passe, sans se soucier de ceux qu'il
eotoie. On va droit son chemin; on oublie, on ignore tout simplement que d'autres
auraient besoin de nous, de notre aide, meme s'il s'agit d'une toute petite aide.

« Car c'est pas de grandes choses qu'on a besoin... D'un sourire, d'une voix amie... et
quand on est aveugle quelqu'un peut venir vous prendre par le bras et vous conduire
dans le monde des vivants. »

Ce quelqu'un ce sont les assistantes, les assistants benevoles de la Croix-Rouge qui se
rendent au domicile des personnes seules, des infirmes, comme aussi dans les homes
et les hopitaux.

POURQUOI
PAS IN FILM DE LA CROIX-ROUGE SUISSE

VOUS? fiALISfi PAR HENRY RRANDT

« Non, on ne sait pas ce que c'est d'etre seul pour toujours, seul, « C'est pas de grandes choses qu'on a besoin. On en de- p le role de la Croix-Rouge de preparer les volontaires que souhaitait
toujours seul...» mande pas tantl » pTDunant il y a 100 ans.

hopitaux sont surcharges. Toute femme disposant d'un peu de temps
t suivre un cours d'auxiliaire-hospitaliere benevole.
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lis sont venus ce matin au centre de
transfusion, y ont laisse un petit peu d'eux-memes,
sont repartis ä leur travail.

C'est aussi le röle de la Croix-Rouge suisse
d'organiser des collectes en nature en cas de
catastrophe. Des volontaires de tout age par-
ticipent ä la recolte des dons.

(Photos tirees du film « Pourquoi pas vous? »)
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